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Summary. - This new check-list of the rodents of Senegal contains six more species 
than the previous one published by Hubert et al. (1973): Arvicanthis sp., Mastornys 
natalensis, Steatomys cuppedius, Gerbillus henleyi, Gerbillus cf. pyramidutn and Jaculus 
jaculus. Moreover, the names of other species and genera have been corrected according 
to the more recent taxonomic reviews. Today, the check-list of Senegalese rodents is 
thus composed of thirty seven species belonging to ten different families. 
Résumé. - Cette liste révisée des Rongeurs du Sénégal comporte six espèces de 
plus que celle publiée par Hubert et al. (1973) : Arvicanthis sp., Mastotnys natalensis, 
Steatomys cuppedius, Gerbillus henleyi, Gerbillus cf. pyramidum et Jaculus jaculus. Outre 
ces ajouts, les noms d’espèces et de genres ont été corrigés en fonction des révisions 
taxonomiques les plus récentes. La liste des Rongeurs du Sénégal comporte donc aujourd’hui 






En 1973, Hubert et al. publiaient une liste préliminaire des Rongeurs du 
Sénégal. Depuis, la poursuite des prospections tant dans les régions déjà échantil- 
lonnées que dans des zones peu ou pas connues, a conduit à la découverte 
de nouvelles espèces. De plus, l’emploi de techniques génétiques (caryologie, élec- 
trophorèse des protéines) a permis la distinction entre des espèces jumelles, autre- 
fois confondues sous un même nom. Enfin, des travaux de synthèse réalisés 
à l’échelle de toute l’Afrique ont amené des modifications dans la nomenclature 
de certains genres et espèces. 
I1 paraissait donc intéressant, 19 ans plus tard, de faire un nouveau bilan 
de nos connaissances. La liste établie par Hubert et al. (1973) comportait 32 
espèces regroupées en 9 familles. Les modifications qu’il convient d’y apporter 
sont discutées ci-après famille par famille. 
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RÉSULTATS ET DISCUSSIONS 
1 .  - HYSTRICIDÉS : sans modifications. 
2. - ANOMALURIDÉS : sans modifications. 
3.  - SCIURIDÉS : sans modifications. 
4. - GERBILLIDÉS: deux espèces nouvelles sont à noter dans cette famille. 
Tout d’abord, Hubert et Böhme (1978) ont découvert près de MBoro (15’09’N, 
16’53’) un individu de l’espèce (( G. pyramidum D. Cette capture unique à plus 
de 200 km au sud de la limite connue de l’aire de répartition de !’espèce reste 
toujours inexpliquée. Poulet (1982), malgré un effort de piégeage très important 
et de nombreuses sorties nocturnes, n’a jamais capturé de gerbilles dans le delta 
du Sénégal et dans le Ferlo. 
Or, nous venons de signaler (Duplantier et al. 1991) l’apparition de deux 
nouvelles gerbilles dans le nord du Sénégal. La première, à formule chromosomi- 
que identique à celle décrite par Hubert et Böhme (1978) - 2n = 40, NFa 
= 74 - fait donc partie du complexe G. pyramidum sensu lato, cette dernière 
dénomination spécifique semblant devoir être réservée aux formes à 38 chromoso- 
mes (Lay 1983). 
La deuxième espèce, nettement plus petite, est Gerbillzts henleyi (2n = 52, 
NFa = 59/60), récemment découverte au Burkina-Faso (Maddalena et al. 1988). 
Ces deux espèces semblent bien établies puisque nous les avons capturées et 
également identifiées dans des pelotes de chouette effraie en diverses localités 
sur plus de 300km le long du fleuve Sénégal. 
I1 convient également de signaler l’extension vers le sud de la distribution 
de Desmodilliscus braueri, jusqu’alors signalé de la vallée du fleuve Sénégal et 
du Ferlo (Heim de Balsac 1967, Hubert et al. 1973, Hutterer et Dieterlen 1986). 
L’espèce atteint en fait la latitude de Thiès (14”49’N, 16’52’W) OÙ elle semble 
bien établie sur les plateaux latéritiques au sud de la ville. 
5. - DIPOPIDÉS: cette famille n’était pas représentée au Sénégal jusqu’à 
la fin des années 70 (Poulet 1982). Mais nous venons de capturer Jaculus jaculus 
dans le delta et la moyenne vallée du fleuve Sénégal, en compagnie des deux 
espèces de gerbilles précédemment décrites (Duplantier et al. 1991). 
6. - CRICÉTOMYIDÉS: nous avons capturé des Cricetomys dans le Parc 
National de Basse-Casamance, dernier vestige de forêt guinéenne au Sénégal : 
aussi bien d’après leur aspect extérieur que par leurs mensurations crâniennes 
(Genest-Villard 1967)’ ils s’avèrent être de l’espèce C. gambianzts. I1 y a donc 
peu de chances de trouver la deuxième espèce du genre, C. emini, typiquement 
forestière, au Sénégal. 
7. - DENDROMURIDÉS: Hubert et al. (1973) ne mentionnent au Sénégal 
qu’une seule espèce du genre Steatomys: S. caurinus. Pourtant, Heim de Balsac 
(1 965) reconnaissait déjà deux formes différentes d’après l’analyse des crânes 
provenant de pelotes de réjection de chouette effraie. L’existence de deux espèces 
différentes au Sénégal a été confirmée plus tard par Swanepoel et Schlitter (1978) 
sur un échantillon plus important et plus diversifié. Ils signalent la coexistence 
de S. caurinus et S. cuppedius dans plusieurs localités. C’est également ce que 
nous avons noté dans des pelotes de chouette à MBour (80 km au sud de Dakar). 
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8. - MURID&: 
Nannornys: il a été montré (Bonhomme et al. 1985) que les souris naines 
africaines constituaient un genre à part entière, distinct de Mus. Le terme Leggada, 
créé à l’origine pour des souris indiennes, ne méritant pas d’être retenu (Matthey 
et Petter 1968), il convient donc désormais d’employer le nom de genre Nannomys 
pour les souris naines africaines. En ce qui concerne les différentes espèces présen- 
tes au Sénégal, la situation actuelle reste confuse: il existe dans ce genre de 
nombreuses espèces jumelles distinguables seulement par les caryotypes. Dans 
l’attente des résultats d’analyses caryologiques en cours, nous conserverons les 
quatre espèces indiquées par Hubert et al. (1973) qui se différencient morphologi- 
quement, mais on peut d’ores et déjà signaler l’existence de deux formes caryologi- 
quement diffkrentes parmi les individus de Bandia (14”35’N, 17’01 ’W), déterminés 
par leur morphologie comme N. minutoides. 
Arvicanthis : on ne reconnaissait jusqu’à présent qu’une seule espèce au Séné- 
gal : A. niloticus. Toutefois, les études par électrophorèse des protéines (Kaminski 
et al. 1987) et par caryologie (Volobouev et al. 1988, Granjon et al. sous presse) 
ont permis de mettre en évidence que les individus du sud du Sénégal appartiennent 
à une deuxième espèce, jumelle de A. niloticus. D’après nos observations, A. 
niloticus occuperait les trois quarts nord du pays (nord de la Gambie), tandis 
que la deuxième espèce, non encore dénommée, se trouverait dans le quart sud 
(Duplantier et al. sous presse). 
Mastornys: dans leur liste, Hubert et al. (1973) reconnaissaient l’existence 
de deux espèces dans ce genre : M. erythroleucus et M. sp. Petter (1977) a montré 
que cette dernière espèce correspondait à M. huberti. La révision de ce genre 
au Sénégal (Duplantier 1988, Duplantier et al. 1990) nous a permis de mettre 
en évidence l’existence d’une troisième espèce, M. cf. natalensis, espèce jumelle 
de M. huberti, mais qui s’en distingue par son écologie et son caryotype. On 
peut résumer les caractéristiques de ces trois espèces comme suit : 
M. erythroleucus: pelage bicolore, brun sur le dos, crème sur le ventre; 
ubiquiste; caryotype: 2n = 38, NFa = 52. 
M. huberti: pelage du dos gris à noir, s’éclaircissant sur le ventre, parfois 
avec une bordure jaune entre dos et ventre (vieux individus); zones humides 
naturelles et cultivées; caryotype: 2n = 32, NFa = 44. 
M. cf. natalensis: pelage identique à celui de M. huberti; villages ; caryotype : 
Dasyrnys: une seule espèce est connue dans ce genre : D. incomtus. Nous 
venons de montrer (Duplantier et Granjon 1990) que les individus du Sénégal 
sont nocturnes alors que ceux étudiés en Côte-d’Ivoire par J.C. Gautun (comm. 
pers.) sont plutôt diurnes. De plus, dans ce pays, deux formules chromosomiques 
légèrement différentes ont été publiées (M<atthey 1958, Tranier et Gautun 1979). 
Plus récemment, un troisième caryotype a été trouvé au Burundi (Maddalena 
et al. 1989). Enfin, en Afrique du Sud, Gordon (1991) a mis en évidence deux 
caryotypes différents, l’un identique à celui publié par Matthey (1958)’ l’autre 
entièrement nouveau. S’agit-il de simples variations intraspécifiques, ou bien le 
genre Dasyinys es t4  polytypique ? Dans ce dernier cas, les Dasymys du Sénégal 
devraient probablement être appelés différemment de D. incomtus. 
Lemniscomys: comme Hubert et al. (1973), nous n’avons capturé que Lemnis- 
comys barbarus et aucune donnée nouvelle sur le statut du genre au Sénégal 









présence d’une deuxième espèce au Sénégal : un specimen de L. griselda au British 
Museum, provenant du Sénégal Oriental (Rosevear 1969), représentant le type 
de L. g. linulus. 
Uranomys .- le problème est le même que pour Dasymys. Ce genre est jusqu’à 
présent considéré comme monospécifique, mais les données caryologiques que 
nous avons obtenues au Sénégal (Granjon et al. sous presse) diffèrent de celles 
précédemment publiées pour d’autres pays. Ainsi, nous avons noté un nombre 
diploïde de 50, alors que Matthey (1970) indique 52 pour un individu de Républi- 
que Centrafricaine et Viégas-Péquignot et al. (1983) 58 pour un individu de 
Côte-d’Ivoire. I1 n’y a qu’une espèce au Sénégal, mais on peut se demander 
si elle correspond effectivement à Uranomys ruddi. 
9. - GLIRIDÉS : Hubert et al. (1973) ne mentionnent que Graphiurus muri- 
nus. Pourtant, le type de G. hueti décrit par Rochebrune (1883) proviendrait 
de Saint-Louis. Mais cette espèce de forêt n’a jamais été retrouvée au Sénégal. 
; * 
10. - THRYONOMYIDÉS : sans modifications. 
CONCLUSIONS 
A la suite de cette révision, la liste des Rongeurs du Sénégal s’enrichit donc 
d’une famille (Dipodidés) et de six espèces nouvelles (Jaculus jaculus, Gerbillus 
henleyi, Gerbillus cf. pyramidum, Steatomys cuppedius, Arvicanthis sp., Mas- 
tomys cf. natalensis). Cette nouvelle liste est détaillée dans le tableau 1. On cons- 
tate que les nouveautés concernent seulement les petites espèces. Si certaines 
sont dues à des modifications de milieu (arrivée des gerbilles et gerboise dans 
le nord), les autres résultent d’analyses morphologiques plus fines (Steatomys) 
et de l’emploi des méthodes biochimiques et caryologiques (Arvicanthis, Mastomys 
et Nannomys). 
Pas plus que celle de 1973, la liste présentée ici ne doit être considérée 
comme définitive, elle ne représente qu’un instantané de nos connaissances actuel- 
les. Ainsi, la présence de Felovia vue (Cténodactylidés) au Sénégal est à envisager : 
cette espèce est connue sur la rive malienne de la Falémé (Dupuy 1980) et cet 
affluent du Sénégal, étant à sec une partie de l’année, ne saurait constituer 
une barrière efficace. Le peu de prospections réalisées dans cette région difficile 
d’accès peut expliquer que cette espèce n’ait pas encore été observée. De même, 
l’existence d’un représentant du genre Acomys dans les collines rocheuses de 
la région de Bake1 est possible : les biotopes s’y prêtent et là aussi les prospections 
’ sont insuffisantes. Enfin les études caryologiques en cours et à venir vont remettre 
en cause le nombre d’espèces dans le genre Nannomys. 
Dans l’état actuel de nos connaissances, la liste des Rongeurs du Sénégal 
comprend donc au moins 37 espèces (plus éventuellement deux, non capturées 
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TABLEAU 1 : Liste des Rongeurs du Sénégal (* : rétërences non citées ou postérieures a la publication 
de Hubert e1 al. 1973). 
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Mastomys cf natalensis 
Mus musculus 
Myomys dal toni 
Nannomys haussa 






Thamnomys bun tingi 
Uranomys ruddi 
Duplantier et al. 1991 
Rochebrune 1883 
Duplantier et a l .  1991 
Hubert et Böhme 1978 
Duplantier et a l .  1991 
Swanepoe.1 et Schlitter 1978 
Swanepoel et Schlitter 1978 
Kaminski et a l .  1987 
Granjon et a l .  sous presse 
Petter 1977 
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